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Les vingt ans de l'Association
de la Revue Militaire Suisse

par le colonel Jean-Pierre Chuard

1968-1988. II y a vingt ans que
YAssociation de la Revue Militaire
Suisse (ARMS) existe et qu'elle publie
notre periodique sous sa propre
responsabilite. C'est une etape impor-
tante qu'elle estime legitime de

marquer, non pour se decerner un
brevet d'autosatisfaction, mais pour
mesurer le chemin parcouru.

Les quelques pages qui suivent ne
constituent pas un bilan de son
activite. Plus modestement, elles vi-
sent ä rappeller les circonstances dans

lesquelles l'Association a ete creee et a

pu se developper. Elles voudraient

evoquer aussi les moyens mis en ceuvre
afin d'apporter aux lecteurs de la
Revue Militaire Suisse une Information

de nature ä enrichir leurs
connaissanees et ä nourrir leurs
reflexions.

L'ARMS est nee officiellement ä

Lausanne, le samedi 14 decembre
1968. Son assemblee constitutive ap-
paraissait, au-delä des Operations
statutaires et des preoecupations du
moment, ä la fois comme l'aboutisse-
ment de longs travaux et le point de

depart d'une nouvelle tranche de vie.
Pour l'Association, forte de l'appui
des sections romandes et de la section
bernoise de la Societe suisse des

officiers ainsi que du Comite central de

celle-ci, il s'agissait de respecter une

belle tradition et de reussir un pari,
loin d'etre gagne d'avance.

Une revue plus que centenaire

En 1968, la Revue Militaire Suisse

entrait dans sa 113c annee. Fondee en

1856parlecolonel Ferdinand Lecomte
(1825-1899)1, eile avait acquis «une
audience immediate», sachant
«conserver un judicieux equilibre entre les

aspects pratiques et theoriques des
problemes militaires»2. Quarante ans plus
tard, en 1896, Lecomte faisait appel,

pour diriger la RMS, ä son neveu, le

colonel Fernand Feyler (1863-1931)3
qui se revelait, en particulier pendant la
Premiere Guerre mondiale, un
remarquable chroniqueur.

Feyler avait souhaite voir Roger
Masson (1894-1967)4 lui succeder.

1 EDDY BAUER, «Le colonel-division-
naire F. Lecomte», dans RMS 1956,

pp. 251-258; Ecrivains militaires vaudois.
choix de textes et de documents, Lausanne
1975, pp. 87-101.
2 MARC LAMUNIERE, «La Revue Militaire

Suisse a cent ans d'existence», dans
RMS \956,pp. 215-216.
3 GEORGES RAPP,« Le colonel F. Feyler
au service de la defense spirituelle de la
Suisse», dans RMS 1956, pp. 258-266:
Ecrivains militaires vaudois, pp. 115-130.
4 R.-H. WÜST, «Le brigadier Roger
Masson, De la crise a la veille de 68», dans
RMS 1980, numero hors serie du
125c anniversaire, pp. 25-27.
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Celui qui allait devenir le chefde notre
SR des annees 39-45 prit en main la

RMS en 1931. II la redigea jusqu'ä sa

mort, lui consacrant le meilleur de son

experience et de son talent.
Depuis plusieurs annees dejä, le

brigadier Masson se preoccupait de

l'avenir de « sa » Revue, tant sur le plan
de sa redaction que sur celui de son

exploitation. Apres avoir appartenu ä

Lecomte puis ä Feyler, la RMS etait
devenue, en 1911, la propriete des

Imprimeries Reunies, ä Lausanne.
Elles en assuraient l'edition, l'administration

et l'impression5.
Mais, malgre les efforts des uns et

des autres et en raison principalement
d'un nombre d'abonnes trop faible, la
RMS ne parvenait pas ä sortir des

chiffres rouges. Et, en ete 1967, la
societe editrice faisait connaitre son
intention soit de mettre un terme ä

l'edition de la Revue, si eile ne recevait

pas une allocation substantielle de la
SSO, soit de ceder gratuitement ses

droits ä un organisme ä definir.
Que faire? Directement concernee,

la Societe suisse des officiers se tourne
alors du cöte du colonel Andre
Petitpierre, membre du Comite central, et
le charge d'etudier les moyens ä mettre
en ceuvre pour «sauver» la RMS. Au
debut de 1968, le colonel Petitpierre
peut resumer la Situation en ces

termes:
«1. Le probleme pose par le proprie-
taire de la RMS pourrait etre
tranche par un desinteressement de
la SSO et un abandon de la publica-
tion de cette Revue. L'interet et la

Sympathie que rencontre, parmi les

officiers, la RMS, l'obligation morale

de soutenir une revue fondee et

animee depuis plus de cent ans par
des officiers, doivent nous engager ä

ecarter resolument une teile hypo-
these.
2. Le maintien de la RMS pose une
serie de problemes qui doivent
trouver une Solution rapide. Ce sont
notamment:
- propriete de la RMS,

- equilibre financier,

- redaction,

- coordination et animation.
3. L'etude de la reorganisation de la
RMS sera menee avec la coUaboration

des presidents des sections
romandes de la SSO.»6
C'est sur cette base que se construit,

durant toute l'annee 1968, YAssociation

de la Revue Militaire Suisse.

Tandis que l'aide morale et financiere
de la SSO est obtenue, une Convention
est signee avec les Imprimeries Reunies

abandonnant tous leurs droits
d'edition, mais continuant ä imprimer
la RMS. Quant aux Statuts, ils fixent:

Article 2

L'Association a pour but d'editer et
de publier. sous le nom de REVUE
MILITAIRE SUISSE, une revue

5 J.-P. CHUARD, Une odeur d'encre, Les
75 ans de la Societe 24 heures Imprimeries
Reunies s.a., 1907-1982, Lausanne 1982,

pp. 170-171.
(6) «Situation de la Revue Militaire Suisse
afin 1967» (6 janvier 1968).
Archives de l'ARMS.
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d'information militaire, destinee

notamment ä faciliter l'echange
d'idees sur les problemes militaires
et ä developper les connaissanees
militaires et la eulture generale des

officiers.
L'Association s'interdit tout but
lucratif.

Article 3

La REVUE MILITAIRE SUISSE
est un organe officiel de la Societe
suisse des officiers.

Article 4

Sont membres de l'Association les

societes cantonales d'officiers des

cantons de Berne, Fribourg, Vaud,
Valais, Neuchätel et Geneve.»7

Les redacteurs de la Revue

L'Association constituee sous la

presidence du colonel Andre
Petitpierre, son comite8 se met immediatement

au travail. Son premier souci est

d'assurer la parution reguliere de la
RMS et de lui conserver son excellent
niveau.

Depuis le deces du brigadier Masson,

le colonel-divisionnaire Marcel
Montfort (1892-1971)9, qui, de tout
temps, avait ete l'un des plus fideles
collaborateurs de la Revue, s'etait
charge de sa redaction adinterim. A fin
1968, avec ce sens du devoir qui etait la

marque dominante de sa personnalite,
il aeeepte d'en devenir, pour un temps

limite, le redacteur en chefen titre. Et,
pendant deux ans et demi, tant que ses

forces le lui permettent, Marcel Montfort

redige la RMS avec une precision
remarquable.

A qui faire appel pour assurer la
succession du divisionnaire Montfort?
Une fois de plus, on envisage de

constituer un comite de redaction.
Cette possibilite est rapidement ecar-
tee, l'Association etant convaineue,
comme l'avait dejä ete le brigadier
Masson, que la Solution la plus
efficace est de confier ä un seul

redacteur la responsabilite de la

Revue. Et cela d'autant plus qu'elle sait

pouvoir compter sur Michel Montfort

' °, alors major EMG, qui, tout en

s'inspirant de l'exemple de son pere.
amene de nouveaux collaborateurs,

(7) Les Statuts de l'ARMS furent adoptes
lors de l'assemblee constitutive du
14 decembre 1968. Ils furent signes par les

presidents et les secretaires de sections de
Berne. Fribourg, Vaud. Valais. Neuchätel
et Geneve de la SSO. ainsi que par le

President central et le secretaire de la SSO.
Archives de l'ARMS. (La section du Jura
rejoindra de plein droit des sa Constitution.)
(8) Comite compose d'un representant de
chaque section cantonale. Un caissier lui
fut ensuite adjoint. Proces-verbal de la
seance du 14.12.1968.
Archives de TA RMS.
(9) «Hommage au colonel-divisionnaire
Marcel Montfort», dans RMS 1971.

pp. 297-299; Ecrivains militaires genevois.
Choix de textes et de documents, Lausanne
1978, pp. 143-151; J.-J. CHOUET, «Le
divisionnaire Marcel Montfort». dans
RMS 1980, numero du 125' anniversaire.
pp. 41-42.
(lO)J.DELLA SANTA, «Ledivisionnaire
Michel Montfort. deuxieme redacteur sous
le nouveau Statut», ibid.. pp. 49-51.
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innove dans plusieurs domaines,
jusqu'au jour oü, promu divisionnaire et
sous-chef EM du groupement de

l'instruction, il doit «passer la main».
Au debut de 1979, c'est l'entree en

fonctions du colonel EMG Paul
Ducotterd", l'actuel redacteur en
chef. Paul Ducotterd parait tout
designe puisqu'avant de devenir officier

instructeur d'infanterie, il a ete

journaliste et directeur d'un periodique

ä Fribourg.
Sous son impulsion, la RMS poursuit

le rajeunissement de sa presentation.

Elle orne sa couverture de

photographies, adopte une justifica-
tion sur deux colonnes, elargit ses

horizons, se donne un editorial par
mois. Et j'en passe.

Si l'on a renonce ä doter la RMS
d'un comite de redaction, du moins ses

redacteurs peuvent-ils compter sur
l'appui d'adjoints: hier, le colonel
EMG Frederic de Mulinen; aujourd'hui,

le colonel EMG Jean-Francois
Chouet.

Les soucis de gestion

Les problemes redactionnels, si

importants qu'ils soient, ne sont pourtant

pas - et de loin - les seuls auxquels
la jeune ARMS se trouve confrontee.
Des sa creation, eile s'attache ä

- reorganiser l'administration,
- augmenter le rendement publici-

taire,
accroitre le nombre des abonne-
ments.
Et cela dans la perspective avouee

d'equilibrer, le plus rapidement possible,

un budget bien fragile.
L'administration d'abord. A fin

aoüt 1969, le lieutenant-colonel
E. Buetiger quitte, apres quarante ans
de fideles et loyaux services, ses

fonctions d'administrateur. II est
remplace, des le debut de l'annee suivante,

par le major Eric Juvet, sous-directeur
administratif de la Feuille d'Avis de

Lausanne (@ heures des 1972). En

contact permanent avec le comite de

l'ARMS, le major Juvet organise des

campagnes de promotion, rationalise
la diffusion de la RMS et fait passer -
autres simplifications - le fichier des

abonnes sur ordinateur. Ce qui permet
au president Petitpierre de constater:
«La gestion et l'administration de

notre Revue ne posent pratiquement
aucun probleme.»'2

Le major Juvet prend sa retraite ä

fin 1975. Son successeur ä ® heures,

M. Gerard Beaud, veut bien aussi se

charger de l'administration de la RMS
dont le tirage contröle se situe autour
de 2500 exemplaires'3.

L'ARMS, ä la presidence de

laquelle le divisionnaire Denis Borel a

succede au colonel Petitpierre des

l'assemblee generale de 1975, va egalement

vouer tous ses soins au probleme
des abonnements. Un probleme que la

(11) DENIS BOREL, «Le colonel Paul
Ducotterd, l'actuel redacteur en chef»,
ibid., pp. 57-58.
(12) Rapport d'activite sur le cinquieme
exercice 1973. Archives de l'ARMS.
(13) Rapport presente ä l'assemblee generale

1976. Archives de l'ARMS.
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RMS n'est pas seule ä connaitre dans
le monde de l'edition...

Comment le resoudre? Oü trouver
de nouveaux abonnes? Par quels

moyens faire la chasse aux desabonne-
ments? Et limiter les services gratuits?
Les comites successifs s'accrochent:
propagande dans les ecoles d'aspi-
rants, aupres des officiers encore non
abonnes. Resultats tantöt modestes,
tantöt encourageants. Periodique-
ment, on evoque la possiblite - comme
c'est le cas, en Suisse alemanique, pour
YAllgemeine Schweizerische Militärische

Zeitschrift de rendre l'abonne-
ment ä la RMS obligatoire pour tous
les membres des sections romandes de

la SSO. Mais l'opinion prevaut largement

selon laquelle «c'est la qualite de

notre Revue qui doit attirer les lecteurs
et non pas une Obligation statu-
taire»14. Le rapport presente ä

l'assemblee de 1980 precise encore ce

point de vue, en insistant sur le röle des

sections cantonales dans la diffusion
de la RMS. Elles sont invitees ä

- rappeler le devoir pour tout officier
de developper ses connaissanees

militaires,
- souligner l'interet de s'abonner ä

une revue qui fournit regulierement
des elements d'une formation continue.

Et le divisionnaire Borel d'ajouter:
«Dans un meme esprit et pour sa

part, il appartient ä la direction de

notre Revue de tout mettre en

ceuvre, non seulement pour publier
un periodique d'un haut niveau
militaire et redactionnel, mais en¬

core pour faire beneficier de son

apport un nombre toujours plus
grand de lecteurs. C'est dans cette
intention que nous avons entrepris,
en 1979, et poursuivons, en 1980, un
effort marque de propagande
aupres du corps des officiers ro-
mands.»15
L'action est couronnee de succes:

548 nouveaux abonnements, soit une

augmentation de 24% du nombre de

lecteurs en une annee. L'effort conti-
nuera et le cap des 3000 exemplaires,
selon le tirage contröle, sera depasse

en 1984 et solidement confirme en
1986-1987.

Autre probleme: celui de la publicite

dont l'apport est indispensable ä

l'equilibre des finances. Apres
plusieurs annees de coUaboration avec
Publicitas et sa filiale Permedia,
l'ARMS assume seule, des 1986, la

responsabilite de la gestion de la

publicite et de son acquisition. Elle est

aidee, dans cette täche difficile, parfois
fastidieuse, par une Commission de

promotion de la publicite, creee en
1985 et composee de sept membres

representant les sections romandes de

la SSO. Les premiers resultats sont
prometteurs. Le president de
l'Association, le colonel EMG Louis Pittet,
qui a succede en 1980 au divisionnaire
Borel, ne doute pas du succes de

foperation. Et cela malgre le fait qu'en
raison de son caractere speeifique, la

(14) Rapport annuel presente a l'assemblee
generale 1980. Archives de l'ARMS.
(15) Ibid.
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RMS ne peut - et ne pourra jamais -
«rever ä des tirages de dix mille
exemplaires»16.

Conclusion

Durant ses vingt ans d'activite,
l'ARMS a rencontre, sur son chemin,
de nombreux obstacles. Elle a su les

surmonter en appliquant des principes
simples et sains de gestion et de

direction et a ete aidee par la SSO. Elle
a veille ä conserver ä la Revue Militaire
Suisse son style, sa rigueur, sa tenue,
sans pour autant se figer et renoncer ä

evoluer avec son temps. Ce faisant, eile

a rempli sa mission que le president
Pittet a definie en ces termes:

«Notre Revue veut apporter aux
officiers romands ce Supplement de

formation et d'information que
necessite leur activite de chefs
militaires de milice. Elle puise aux
sources historiques les plus riches en

enseignements pratiques et fait ap-
pel ä des auteurs dont l'autorite est

reconnue et capable de porter sur
l'evolution des armes, des methodes
de combat et sur l'environnement de

notre armee des jugements de
valeur. Elle s'efforce de repondre aux
besoins toujours plus exigeants de

notre corps d'officiers.»17
La Revue Militaire Suisse est

aujourd'hui sur la bonne voie. CEuvre

d'une equipe, eile est prete ä affronter
le futur et ä contribuer, ä sa maniere,
ä la defense generale du pays.

J.-P. C.

(16) Rapport annuel presente ä l'assemblee
generale 1987. Archives de l'ARMS.
(M)Ibid.
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